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EXERCICE
Spirituel , pourse conformer en
tout a U prouidence de Dieu,

MAXIMES
CHRESTIENNES .

I.
I E V noos asseare
qu’il a foinde toutes
nos actions : qu’il
compte jufqaesà nos
cheueux* ÔC à nos

pas : qu ’il nous espieperpétuelle¬
ment auec les yeux d'vne Proui-
^ence toute paternellc.^ ueMuria .

A IL
te .



% Maintes
II.

Il noos oblige de croire que tou¬
tes choses tournent à bien à ceux cc
qui l’aiment. De sorte que rien ne tr)
noos peut luruenir dedangereux, j)
fi noos rangeons nos coeursà l ai-
«ner . Maria.

III .
Il est Toot - puissant > toot Bon, to

tout Amour , & déplus, tout Sage: ne
tellement que rien ne mesuruien- f0]
dra qui ne soit conduit par vne in- à
finie Puiflsance , Sagesse, &s Bonte Ôe
dC que je ne doiue preferer , sur pr
ces asseurances , à son contraire, gy
jive Maria . au

IV . tr<
DIE V estant monSoOaerain trt

Seigneurs de toutes le créatures, jUl
je ne puis , fans vne offense très-
grande , contester ses diurnes vo¬
lontés , ÔC l'execution de (es des¬
seins. Maria . V.



Qhnstienm . I
V .

^
a* Aacun bien de IaCreature n’est

•ux
comparable aubien quisereneon *

nc rre en l’execution de lavolonté de
ï
*3

?* Dieu , suprême regle de toutes
**“ choses, Mue Maria .

VI .
Les afflictions changentdena -

3n» turc en la main de Dieu , A deuien -
3cî nent de vrais biens par sa grâce ;
kn- soit pour le temporel,commeilar -
ltt- riua à Ioseph vendu par ses frétés ,
ltc ôt: depuis tiré de la prison poursur prendre le gouuernement de l’E -
re* gypte , à Daniel deliuré de la fosse

aux Lions > à Suzanne » à lob » aux
trois Enfans de la fournaise , ÔC au-

ust très semblables » soit pour le Spiri -
es» fuel , comme il arriua aux saints
es- Martyrs , Mue Maria.
r° - VU .
es- DIE V fit dire à Tobie par vn
V . A z An -



4 Maximes
Ange ; Parce que tu as esté ag-
gréable à Dieu , il a esté necessaire
que l 'afflictiont ’éprouuast: desor- yte que c' est la liurée des amis de j (Dieu , Maria . nvm . r:Dans quelles amertumes a esté j
plongée l’amc du benitSauucur , asoit en lavie , soit en la mort ? Que
n ’a point pâty la sainte Vierge sur
le Caluaire , ÔC ailleurs ? Que fcn ’ont point souffert Ies Martyrs dC <i,les Saints » Mue Maria . v.

IX .
Combien estgrande la gloire é- vi

ternelle , en comparaisondes souf¬
frances de cette vie ! de combien
est ce que la joye perdurable fur- pi
monte la petitesse , ÔC le peu de du- ai
rée de ces afflictions ? Qu ’

y a t il &
de comparable à l 'éternité? a
Maria , c

X .



sChrestiennci'
l8- X.ue Que n'ont pas enduré lesPa-
'\r‘ yens , dC que n’endurent encore

îournellement lesCbrestiensmes.
me,pour desbiens périssables ?au-

- , ray je moins de courage pour*e Dieu,pour mon salut eternel,pourar* acquitter mes fautes ? MueÔCc.
XL

*ur II n'y a rien de si illustre, ny de si
13e souhaittable , que de seruir Diea
1& dans vn estât de souffrance ; &s de

vaincretous les scntimensdelana-
4 ture , pour iè conformer au saintte - vouloir de Dieu , Mue Maria.us- XII .

[en C’estle Paradisde l ame, que de
Ur- prendre pour regle de toutes leslu - affections, le bon plaisir deDieu,t il de viure dans vnevolonté tout
<ne a fait resignée à celle du Créateur ;c’est ainsi que l’on vit dansle Ciel.
X . A j O



6 Mdximes
O Dieu ! que vostre volonté regne
en nous en la terre , comme elle

gouuerne absolument dans le
Ciel . Pater & Mne Maria.

ô ‘çTir '6 i ^ boo ooooo Qooo o _o~6 o z 6 o e»

K E S O L V T IONS
CHR B STI EN NE S.

I.

IE déteste & haïs de tout mon
cœur , toutes les affections auf .

quelles j
’ay consenty par le pastê, à

l encontre des desseins que la Pro -
uidence de Dieu adoit formes
pour ma conduite , ^ine Maria .

II .
le Proteste , moyennant fa diui -

ne bonté de vouloir accepter auec
indifférence , tout ce quiarriuera ,
ou à moy, ou à autruy , soit pour le
temporel , soit pour le fpiutuel , de
la main prouidente de Dieu , de

l' es



Cbrcstiennes . 7
l 'estimer mcilleur . dc Pen remer¬
cier,ôcs de m'en rêjouyr selonDieu ,
parce qu ’ il partira de cette diur¬
ne main , „due Maria .

III .
le me résous , moyennant le se¬

cours du Ciel , à desirer , accepter ,
ÔC pourchasser tout autant que je
le pourray , par l ’assistance diuine ,
le contraire de mes inclinations ,
pour seruirDieu, &s dépendre de sa
Prouidence auec plus de pureté .
v/4»f Maria.

IV .
Aax rencontres inopinées des

éuenemens sinistres,j ’auray mon
recours à la Prouidence de mon
Créateur , ÔC m 'y abandonneray ,
comme l’enfant qui se lance dans
le sein de sa mere . ^itte Maria.

V.
Ordinairement tâcheray de

A 4 vi-



s Maximes
vivre dans la pensée de la présence
de Dieu , me représentant cette in¬
finie Bonté , agissante entoures
choses ,dû ordonnant tout à (a gloi¬
re , me reposant comme dans le
centre de toutes mes affections ,
dans la conformité de ma volonté
avec la sienne , Maria.

Vl .
De temps en temps j

’élanceray
mon cœur en de saintes inspira¬
tions de résignation ; tantost disant
de cœur,auec le Sauueur en ago¬
nie , non pas ma volonté , mais la
vostre ; tantost auec la sainte
Vierge , se recognoissant semante
de Dieu , me soit fait selon vos¬
tre parole ? Ou auec S . Pauli
Seigneur , que voulez vous de
moy ? TantostauecDauidj Mon
coeur est prest , 6 Dieu , mon cœur
est préparé à suture vostre saint

vou.



Chrcßicnncs. 9
vouloir . EtauecHelie,ilestMais
tre,qu ’il fa{fe selon son bon plaisir,
"àe Mana .

VIT .
le m ’ efforceray de desirer l ’estât

de la vie future , sous le bon plaisir
de Dieu , non tant pour y rencon¬
trer mon contentement propre ,
que pour y dépendre totalement
de la Prouidence de Dieu , pour
n ’

y respirer que sa gloire &C ses
saints vouloirs , &T pour voir toutes
mes facultez ÔC operations par
faittement fousituTes au regne de

la souueraine bonté démon
Créateur , Pater

Mana .

Nà
i

A y LES

s



«v Exercice
LES SAINCTS

D E V O ï R S
DE L ’AME DEVOTE .

OÙ fl eß enseigné au sbreßien U
mainere d '

employer le jour au
feruice de Dieu.

EXERCICE DV MATIN ,

VAND on s’éueille,
’

soit la nuict ou le ma- ,
tin , il se faut bien gar - (
der de penser premiè¬

rement en autre chose qu ’enDieu, *
car le Diable a coustume d'épier
les premières pensées du jour »
pour autant qu ’il sçait que d icelle
dépend le reste de la constitution
dumesine jour en l ’homme .

le



du Matin .
Le mâtin quand on s

'eueille, ilfaut
soutient leuer son esprit k

Dieu , e7 dire :
neur , je vous supplie tres -

kJ humblement , qu ’il vous plaise
illuminer me yeux de la lumière
de vostre 8 . Esprit , afin que jamais
je ne me laiste tirer ny endormir au
consentement du péché , qui con¬
duit l ame à la mort eternelle .

L'heure de tout leuer estant venue , leuez
foi« soudainement , surfaisant lesigne de la
Croix dites :

V nom du Pere,8 <s du Fils,S <s
du sainctEsprit , Ainsi soit - il .

O saincte Trinité qui estes b ernste »
öis qui n ’

estesqu ’vne , maintenant
ôs à jamais , &s par vne infinitéde
siècles , Ainsi soit il .

En prenant
"Vos habits , dites,

IE me leue au Nom de Iesvs
mon Seigneur,qui m ’a rachepté

par



ti Exercice
par son sang précieux , lequel je
supplie très - humblement me vou¬
loir ce jourd

'
huy ÔC toujours , ré¬

gir , garder ÔC confirmer en tout
bon œuure : ÔC qu

’apres cette mise-
rablc vie , il me conduise à la gloire
ÔC vie cternelle , Amen .

En lions habillant , dites »
Pater noster. Aue . Credo . Confîteor .
Misereatur, Indulgentiam, &c . kuecles
autresVrieresçyOraifons pour le matin,qui
font au commencement des Heures.

Apresque tous ferezhabilléentrezvoflr*
cabinet on Oratoire , où apres auoir prisde
l'Eau béniße,que touty deuez tenir en quel¬
que vaisseau honnefle . dites
Vous m ’arrouserez d ’hysope, &
je seray net , vous me lauerez, &: se-
ray plus blanc que neige .

Mettez tous à genoux , deuant quelque
deuote image de nostre Seigneur,oudeüojlre
Dame, ou bien de quelque autre Saintt pour
rendre grâces à Dieu de tous les bénéfices

que

i

i

i
i
i
i
1
<
L
2
j
t
C
c

r
d
k



du Mutin, *5
que vous uuez recela de luy

"
, en cettesorte:

i . | E remercie le Seigneur mon
1 Dieu , la tres - saincte Vierge

Marie , mon Ange Gardien , sain (fl
N .mon Patron,As tous lesSaincts »
dequoy j

*ay passé cette nuict heu-
reusem ent , dequoy ie ne suis m ort
en péché , mais ay esté gardé just
ques à ce jour , pour gagner la grâ¬
ce de Dieu en ce bref & incertain
cours de la vie, par foy, penitence ,
As bonnes œuures .
r . Pour action de grâces,Seigneur
je m 'offre tout entier à vostre b on-
ré Diuine , à ce que vous dispostez
lie moy As de toutes mes affaires
comme des vostres -, que vous ré¬
gliez ma vie à la gloire de vostre
Sainct Nom , que vous illuminiez
rnon entendement parvnzelear¬
dent de charité *, As que vous com¬
posiez mes sens, paroles , pensées

B SC



»4 Exercice
SC actions au salut de mon ame.
z . le vous supplie , Seigneur , me
présenter cette journée de tout pé¬
ché , qu

’en aucune sorte jen ’offen *
se vostre Majesté diuine , ny par
pensées , paroles,ceuures,ou négli¬
gence .

4 . le proposefermement,moyen¬
nant vostre aide diuine , d ’euiter
aujourd ’huy tous pechez,delais
fer mes vices accoustumez , mes
mement ceux ausquels je suis plus
enclin , referer , mes actios à vostre
plus grande gloire , & finalement
m ’exercer ès vertus , à ce que cette
journée ne passe fans quelque b on
ceuure , ÔC vous plaise seulement

me tenir en vostre grâce ,
> Ainsi soit-il .

Orai-



du Mutin,
Oraison a la U. Tatarie Jtâere

de Dieu.
T res-saincte Vierge,encore
que je soistres -indigned ’e-

a
.
r ftre receu au nombre de vos serui-

lu leurs , toutesfois me confiant en
vostre admirable pieté , dC poussé

n- du désir que j
’ay de vous seruir au-

er jourd ’huy , en prefence de mon
if Ange Gardien >& de toute laCour
es Celeste , je vous prens ÔC choisis
us pour ma singulière MaistrefTe . Pa *
re trône , Mere ÔC Aduocate , &s pro -
nt pose fermement de vous future
te déformais , de vous seruir , &s d ’e-
>n ftre soigneux que vous soyez ler¬
nt üle de mes suiets . le vous supplie

donc , Mere tre - clemente,par le
précieux sang de mon Seigneur
ïesvs -Christ vostre Fils , de me
vouloir reccuoir au nombre de

■ ceux qui se sont voliez perpetuel -
n ■. Icment



i g Exercice

lementàvostreseruice . &sm ’obte- :
nez cette grâce de Dieu,de me i
comporter tellement en toutes J
mes pensées, paroles ÔC ceuures, t
que je ne fasse jamais rien oui luy (
déplaise , ny à vous, ÔC m ’aflistez à <
l ’heure de lamort , Ainsi soit- il. i

Oraison a l’^Ange Çardien ♦ J

I E vous salue Ange de Dieu,
Prince très noble , mon Gar- ‘

dien, ÔC très- amoureux Gouuer -
neurj jemeresioüisdequoyDieu
vous a créé si grand , ÔC sanctifié de
sa grâce : je remercieDieu Tout -
puistànt des grandes faueurs qu’il 1
vous a faitesjôs vous des biens dot i
vous m ’honorez , ÔC de l ’amour ÔC 1
affectiondont vous me gardez . le
vous recommande aujourd’huy
mon corps ÔC mon ame , marne - 1
moire , mon entendement ÔC ma
volonté» mesappétits ÔC mes sens,

afin



> du Mutin . «7
e- afin qüevousme gardiez , gouoer-
îe niez ÔC défendiez : semblable-
es ment que vous me purifiez,illu -
s, miniez ÔC perfectionniez en telle
«y forte , que je perlenere toujours
; à en grâce , jusqu ’à ce que j ’aille voir

& jouir de Dieu auec vous en la
gloire , Ainsi soit- il .

Qf Vous pourrez ioindre à l’exercice susdit
r_ celuy qui suit,dijsoséselonl ’ordre des iours
x- ^ la semaine , en prenant vn chaque iour.

u LE DIMANCHE .
t- Prenez sainft Michel Archange , cr tout
il Us Efyrits Angéliques pour vos particuliers
3t intercesseurs , Proteâeurs cr Aduocats en-
Y utrs la Maiejlê diuine,ausquelsvousdirez l
le Tres-heureux Esprits,qui
ly V . J affiliez inceflàmentdeuant
e- le thrône de Dieu > ôts comme les
ia aisnez de sa maison auez soin de
s, son héritage , regardez -moy d jvn
n B a « il



*3 Exercice

propice , &T ayez compassion de
mon estre par la perfection du vos
tre , de ma foiblesse en considéra¬
tion de vos forces , de mon igno¬
rance en comparaison de vostre sa¬
pience , &s de ma malice en compa¬
raison de cette bonté ÔC charité
îres -grâde,qui vous est comune ÔC
corne naturelle . le vous prie par la
reuerêce dC amour que vous por¬
tes à nostre Seigneur Iefus Christ ,
de conduire tellement mes pen -
sées,par oies 8C actions,que je puis¬
se paruenir à la fin pour laquelle
Dieu m'a crée > ÔC que par vos mé¬
rités j obtienne la grâce de I ’

aym er
SC seruir comme je dois : ÔC que
j ’entende ÔC fume les douces inspi¬
rations du sainct Esprit . Garantis
ses moy du péché de superbe , de
vaine gloire,âsde l’amour de moy -
mesme . Ainsi soit-il.

En



du Matin. 19
Est ce iour exercés vous en la vertu d’hu¬milité , faisant quelque adion particulièredigne de cette vertu.

Douze degreç^d’humilité.
1. / '"'I Eler dC cacher les dons dC

lesfauueurs qu’onareceu -ucs de Dieu.
z. Abhorrer ses loüanges , &T lesoü/r à regret , dC auec recueille¬
ment dC affliction .
Z * Quand ilplaisti Dieu de les dé-couurir, luy donner incontinents
gloire de tout dC le louer dC bénir .4 - Choisir le lieu le plus abjet, dCle dernier.
5- S ’assuiettir aux loix dC ordon¬
nances des Supérieurs*6- Sassuiettir non feulement aux
Supérieurs , mais aussi aux infe¬
rieurs.
7 *
Lc

Seruir aux autres en offices bas
vils , dC s’

yoccuper auec plaisir.
B 4 8.



ro Exercice
S. Refuser les charges &s offices
honorables .
p . Se delecter d*estre paüure,ôfs
pratiquer tout ce qui appartient à
la pauureté volontaire .
10 . Porter patiemm ent les iniures »
fans s 'excuser ny defendre du tort
qu ’on nous fait, aualant cette ver¬
gogne auec plaisir pour l 'amour
de Dieu . .
n . Supporter d ’vn cœur ferain &T
paisible les blafmcs,lesrefponles
picquantes & feches , tant les in¬
térieures que nous sentons trai¬
tant auec Dieu lors qu 'il décon¬
forte , ou dénie , ou différé ce que
nous Iuy demandés que les exte - ’

rieures que nous receuons des
Supérieurs , des prochains , ÔC des
autres .
u . Ne reculer aux affronts mé¬
pris de ses parens .



du Matin . ti
Et tout remettez feuuent en mémoire

cette parole du Fils de Dieu :
Si vousnedeuenez petits com¬

me des enfans , vous n *enrrere2
point au Royaume des Lieux .

Pour cét effet imaginez tous d’eßre en la
présenté de Dieu comme vn petit enfant,
dont les proprietezfont telles :

» . C ’Il est sale , il ne se peut net -
Oroyer si on ne luy aide.

z. S ’il est tombé par terre , il ne
Içauroit se leuer si onnelereleue .

z . Si on le met surpied,il ne sçau.
ïoit se tenir debout , ny auancer vn
Pas si on ne le supporte.

4 - S ’il a faim ou soif , il ne peutboire ny manger si on ne luy en
donne ^

5 - S ’il a froid , ou quelque autre
*n commodité , ou qu 'il soit en pe-
ril d ’ennemis , il ne s ’en sçauroit
preseruer si on ne le défend .

B 5 6.



ir Exercice
6 . Poür comble de ses rmTeres , il

ne sçait demander ce qu’il Iuyfaut»
voire mesine il ne le connoist pour
le demander. Iefuistelsanslayde
de Dieu .

LELVNDY .
Prenez pour vos Pdtronsfrccuux faintt

Ieun Baptiße , fuinälofeph, tous les Patriar¬
ches o 4 Prophètes , aufquels vous direz :

O Sainctesâmes,qui auezesté
la lumière du monde pen¬

dant vostre séjour en cette vallée
de larmes , par cette joye indici¬
ble que vous receustes lors que
Tarne tres -saincte de nostre Re -

'

dempteur &s le vostre,descendit
aux Lymbes ou vous estiez'dete- ^
nues , pour vous endéliurcrî je ^
vous prie d ’obtenir de vostre Li¬
bérateur , pour tous les pauures
pécheurs mes semblables, que ,
nous sortions du cachot tene- J
breux d ’ignorance , fk du bourbier

de



du Mutin . r;
de mauoaise coustumet 8^ quecomme le portes infernales ne
prévalurent à l’ encontre du Roy
deglo/re ; aulïî le péché désormais
ne puisse preualoir à l’encontre de
ceux qui croyent en celuy , auquel
vous aaez espéré . le vous recom¬
mande toutes mes oeuvres de ce
jour , vopssuppliant de les présen¬ter a nostre Seigneur Iefos Christ ,en mémoire deiafaincte Mort
Passion , en satisfaction des peines
qu ’endurent les Ames en Purga¬toire , &C particulièrement celles
ausquelles je fuis davantage obli¬
ge . Obtenezmoy , jevousprie . Ia
vraye lumière de bien connoistre
^ haïr le péché . Ainsi soit il.

En ce iour exercez vous en U vertu d3o•
bdifftîctipar UqueÜe vous vous efforcerez defaire quelque attion particulière,defirantd obeyr mefmes iufque à vos inferieurs pour

l’amour



»4 Exercice
l'amour du tres- obeyjsant lesui Chriß . U
grande obeyfliince duquel vous vous remet¬
trez fouuent deuant les yeux»
Il s’ estrendu obeyssant iusqü ’à la
mortj &s la mort de la Croix .

Sept degrex. d '
obeyfiance.

Beïr volontairement ÔC
V / non par contrainte .

r . Obéir simplement,sans s’en¬
quérir pourquoy on commande
telle chose.

Z . Obéir joyeusement sans cha¬
grin ny déplaisir.

4 . Obéir promptement » sans
delay ny laschetè.

5. Obéir courageusement » làns
excuse d ’impossibilité .

6 . Obéir humblement,sans ré¬
pliqué .

7 . Obéir perseueramment , sans
s'ennuyer .

LE
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du Mutin, ifLE MAR . DY .
Prenez sainft Pierre uuec tous les Apos

trcSipour nos Aduocuts& intercesseursen*
tiers lu MuieftéDiuinc , uufquels vos direz :O Princes de l 'Eglise , ôsPeres

de nos âmes , vous estes les
douzeExplorateurs qui nous auez
annoncé les merueillesdelaterre
des viuans , d ’ où distille le laiâ d ’e-
ternelle consolation . Impetrez -
nous les effects de vostre charité
paternelle ; priez pour toute 1E -
glise , afin que les erreurs , heresies
ôts superstitions en soient ostées.
Priez pour le Siege Apostolique ,
afin qu

’il soit reconnu par toutes
les Nations de la terre . Faitesque
le fonde vos paroles retentisse par
tout , que les Chrestiens ne démen¬
tent 1 excellence de leur foy par
leurs mauuaises œuures , qu ils vi-
^ înt en paix dC amitié fraternelle ,

C ÔC



16 Exercice

&rqaetotIs ensemblenoas soyons n
en la vie présente imitateurs de r(
vos vertus , dC en celle qui esta ve- | .;
nir > participans dC coheritiers de
vostre béatitude. Obtenez -moy s0
la grâcede Dieu pour pouuoir fai- I l
re toujours fa fainctevolonté , dC en
renoncer d la mienne : guarantis-
fez moy de tout péché , des périls ' i
dC dangers prefens dC futurs , dC J
m’enseignez à bien garder mes q
sens , tant intérieurs qu 'exterieurs,
afin que je puisse cheminer dC me y
joindre à la perfection . Ainsi soit- a
il . c

En ce tour exercez fout en la vertu de
patience , en toutes les choses qui vous arri- e
uent tant intérieurement qu

’extérieurement à
CT ayezgrande confiance en Dieu, bien qu

’ il e
permette que soyez quelquefois affligé, vous ç
remettant fouucnt en mémoirece passage de
fainft Paul.
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du Matin. 27
Qpc tous ceux qui veulent viu-

re pieusement en Iesus-Christ > se-
ront persécutez ÔC affligez pour
l ’amour de luy .

P<tr Us persécutions s ’entendent toutes
sortes d’iniures Çr aßiäions du bien , en
l 'honneur , du contentement , en lasanté ej
en la vie.

Quatre degre î de Patience .

LE i. degré, c’est de souffrirpa¬
iement les iniures ÔC mépris

qui naissent de nos fautes .
Le 2. endurer telles iniures fans

Y auoir failly , ne respondant rien
aux faux tesnioignages qu

’on sus¬
cite contre nous .

Lez .A leplus grand , c'est de les
endurer quand nous lesreccuons
al occasion de quelque bonne œu¬
vre , qui nous aportc de la gloire &C
de la louange .

Le 4 . encore plus excellent »
C 2 c'est

O



28 Exercice
c’est d ’endurer tout cela non seu¬
lement des ennemis & estrangers ,
mais aussi de ses propres parens &
amis .

LE MERCREDY .

V
t
k
/

Prenez les SS Innocens pour vos inter<
censeurs -, uufquels vous direz.

O Bien heureux Innocens pré¬
mices de l '

EgliseChrestienne ,
qui tressaillants d ’vne joye indici¬
ble , regardes attentiuement , 8c lo¬
uez tres - affectueusement le sainct
Angneau , entonnans vn Canti¬
que nouueau deuant le throne de
Dieu : impetrez moy,je vous prie ,
l 'innocence de vie, vne contrition
suffisante , &C cuisante douleur de
mes pechez : le don des larmes
pourlespleurcrdanettetéde cœur
&s pureté de conscience , vne droi¬
te intention en toutes mes penstsées , paroles Qc actions . Faites par

«
a
v
d
I
f
t

vos
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du Mâtin . 29
vos soffrages que je fois garanty de
tout péché que je vous accom¬
pagne en la gloire immortelle »
Ainsi soit- il.

E » ce iour exercés vous en la vertu de
Mansuétude, laquelle consiste à fe monftrer
affable , doux , aüaigre er humble auec tous ;
Vousremémorant fouuent cetteparole duFtls
de Dieu :
Bien - heurcux font les doux &s af¬
fables , purce qu 'ils posséderont la
terre .
Trots a fies de la parfaite mansuétude .

T E 1 . est , de reprimer lesmou-
^ uemens de la cholere . &s les

émotions du cœur , conferuant la
quiétude intérieure Ss extérieure ,
en la face ÔC aux gestes du corps .

Le 2 . d ’estre affable à tous auec
6e bons propos , fans injurier , ny
picquer . ny crier . ny s’enfler,juf -
<lues à se troubler .

Cî Le
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Le 3 - aO lieu de se venger des inju¬

res » supporter gayemët les mépris »
rendre le bien pour le mal,excuser
ccluy qui vous injurie , A prier
Dieu qu il luy pardonne .

LE 1EVDY ,
Priez fiinft Efliennc tous les Martyrs

en cette forte ;

O Glorieux Martyrs ôsTriom-
pliateurs illustres , qui auez

eu l 'honneur de boire au Calice
du Fils de Dieu , ôe d ’affermir parl ' effusion de vostre sang les fonde -
mens de sonEglise : qui estes venus
de grande tribulations auez la¬
ue &C blancy vos robbes au sang
de l 'Agneau , qui affiliez deuant
son throsne pour luy faire serui-
ce jour &snuict . Nous recourons à
vous , comme font les soldats à
leurs Capitaines , astn de receuoir
par vostre entremise le don de for¬

ce



du Matin # jti- ce &s de constance , sans lequel
is , nous ne pouuons résister aux as.
er sauts des ennemis qui font à fest¬
er tour de nous, & par destus nous,la

Chair, le Monde ÔC Satan. Ce font
les tyrans que nous auons à corn¬

as datte , pendant le déplorable se-
jourde cette vie mortelle . O âmes

n- bien heureuses,puis quenylestri -
bulations , ny les angoisses , ny les

ce battures , ny les trauaux , ny chose
ar quelconque agréable ou amere ,
e- n ’a esté suffisante pour vous sepa-
js rer de la charitédeJesus- Christ,de-
a- mande» , ÔC accordez -moy cette
ig grâce , que viuant , quant au corps
at en ce monde,de coeur,d ’ame 8C
ii- d ’

esprit , je sois crucifié auec lesus-
; à Christ. Obtenez nous otesmoins
à de Dieu viuant, la grâce de refmoi-
ir 8ner en toutes sortes 8c maniérés,
r- ^ fidelité que nous deuons à noC
x C 4 tre
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treRedempteur .&s que nousl ’ho.
notions pour le moins en mou¬
rant » puis que nous ne leiçauons
faire en viuant. Ainsi soit- il.

Exercer vous durant ce iour en U vertu
de pauureté : les pduuresfupportans volon¬
tiers les incommoditezt er les riches , fe
priudns de quelquescommoditez : rotures- <
fouuemnt des paroles du fils de Dieu : |
Bienheureux sont les pauures i
d ’esprit : car le Royaume des <
Lieux est à eux. <

Cinq aftes de U pauuretéspirituelle.

LE i . renoncer de coeur de des.
prit aux choses temporelles»

öfter toute affection dereglêe, ÔC
eftre prest de les quitter du tout
quand il en fera besoin,pour ac.
complir la volonté de Dieu .

Le 2 . plus parfait, laisser actuel¬
lement tout ce qu’ on possédé
pour complaire à Dieu seul , sui-

uant

i

1
<
l

i

i



du Matin . ;;
Oant en cela I Inspiration du sainct
Esprit .

Lez . euacuer &C nettoyer vostre
ame de vanité , orgueil §é présom¬
ption , mesprisant,autant que vous
pourrez les pompes du monde .

Le 4 . deipouîller vostre esprit
de toute propriété , délaissant vos!
tre propre jugement ôC propre
volonté , auec tous ses désirs parti¬
culiers > sinon entant qu 'ils font
conformes à ceux de Dieu .

Le 5. c’ est de nous anéantir noûs
mesines , nous recognoissans si
panures , qu il n ’

y a rien de bon
en nous , que ce que Dieu y met de
fa grâce ,

LL VENDREDI
Prenez^ pour yos Intcrcejjèurs (ainsi

François, er tous les Saintts Cotisefleurs,
aufqcls vous direz.O Glorieux Confesseurs, qui

C L auez



Z4 Exercice
auez franchement , &s dVn cœur ,
genereux,renoncé à tous les biens f
ÔC plaisirs de ce monde . Quand ^
fera - ce qu ’à vostre exemple je cru-
cifieray ma chair aux vices , aux
concupiscences , ÔC aux voluptés ?
Quand auray - je auec vous,8s a-
pres vous vne conuerfation celef
te au milieu de cette demeure ter - ,
relire ? Faites par vos prières , ô .
Saincts Instituteurs , Reforma - ^
leurs , A Obferuateurs de la disci¬
pline reguliere , qui par obéissance ,
auez consacre vos âmes,parpau - < j
ureté vos biens , ÔC par le voeu de i
chasteté vos corps : qu' en ces trois
fortes de biens i’honore l 'Au - <
theur de tous biens , que je renon - 1
ce à moy -mesme,meure àmavo - ]
lonté , ÔC viue à celle de mon Dieu .
Impetrez -moy aussi l’amour &sde-
uotion vers la Passion ÔC Croix de

mon
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du Mâtin . 55
mon doux Redempteurç la m or ti-
fication de toute volonté propre
A de tous mes fens,vne vraye con -
noiflance de Dieu ÔC demoy - mek
me , l ’extirpation des vices , ÔC 1 or¬
nement des vertus,l ’amour ÔC cha¬
nté vers le prochain , la force de
résister à toutes tentations ÔC mau¬
vaises inclinations , l ’amour SC
perfeuerance à faire le bien . Ain¬
si soit- il .

E« ce iour toux tou* exercerez en U ter-
tu de charité à l’endroit du prochain , tant
spirituellement que corporellement , remé¬
morant ce que dit nostre Seigneur. \

C ’ est là mon commandement ,
que vous vous entr ’aymiez les vns
les autres , comme je vous ay ay-
mez .

Conditions de la Charité.

LA Charité est patiente , elle est
benigne .

Charité
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Charité n ’est point enûieuse ,

n ’est point insolente .
Charité ne s ’ enfle point ôs n ’est

point ambitieuse .
Charité ne cherche point son

profit , n ’est point dépiteuse .
Charité ne pense point en mal ,

elle ne se réj ouit de 1 iniejuité , mais
elle se réjouit de la vérité .

Charité endurer tout , elle croit
tout,elle espece tout , elle souffre
tout .

Charité jamais ne déchet .
LE SAMEDY*

Prenez pour Aduocates la Magdeleine,
Cr toutes les Sainäes Vierges aufqueUes
1nous direz :

O Cheres Efpouses du Filsde
Dieu ! vous estes cesCedres

verdoyans , qui par l ’odeur aroma¬
tique de vos vertus , auez chaste ÔC
fait mourir le serpent de sensua¬

lité ;
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lire ! je vous supplie dem ’obtenir
de vostre celesteElpouxla chaste¬
té » pureté ÔC intégrité , l abstinen¬
ce , continence , l 'honesteté , la
simplicité , la mortification ÔC gar¬
de de tous mes sens intérieurs ÔC
extérieurs » ÔC principalement de
la veuë ÔC de l’ouye , portes ordi¬
naires par lesquelles le péché fait
son entrée en l ’ame : grande cir¬
conspection , tant au parler qu 'en
tna conueriation,de peur que de
Zeste ou de parole , je n'opere oti
coopéré à aucune méchanceté , v-
ne frayeur ÔC horreur du péché , ÔC
que je résisté aux suggestions ÔC
tentations auec magnanimité ÔC
générosité tres -grande , ÔC vne
honesteté ÔC vtile occupation qui
*ne fasse éuiter ÔC fuyr l 'oysiueté»
t^ ere ÔC nourrice du vice . Osij ’a-
uojs le don ÔC la grâce de viure en

D la
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la présence deDieu ! aUctine tenta¬
tion n ’auroit prise surmoy . le vous
requiers austî en toute humilité ,
auec tous les efforts de mon ame,
que pour l 'amour de vostre Es
poux celeste . je ne viue plus qu ’à
luy , je prenne ma vie de luy , je fois
méu fits gouuerne de luy que jene
produise aucune oeuure quepour
luy , &s que finalement je meure
pour luy , de en luy, Ainsi soit- il.

Oraison À lesta Chrifi.O Bon lesus, Agneaudébon¬
naire , chaste Espoux , ÔC la

riche couronne des âmes vigilan¬
tes , faites moy cette miséricorde
par le grand amour que vous por¬
tes à celles qui n ’ont aymé que
vous,qu ' il me soit permis en ce bas
monde de vous aimer de cœur , di
de vous seruir auec toute fidelité)
mieux que je n ’ay fait cy - devant -

Pörs
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Parinez les ordures de mon inté¬
rieur i dc remettez m on ame en fa
première candeur : de forte que si
je ne puis vous sujure de si prés que
vos bien -aymez , du moins je puis¬
se porter en main la lampe des
bonnes œuares, &: quelque jour
entrer au banquet devosnopces .
Ainsi soit- il . ,

Oraison à U Vierge Marie.O Trés- faincte , trèspure, tres-
prudente , ÔC ties -heureufe

Vierge Marie Mere de mon Dieu >
Ro yne des Anges , Impératrice
deshommes , Dame de toi| tcs les
Features , & fauorable refuse des
panures pécheurs ; je me réjouis
grandement des dons 6x1 desgra -
ces que vous auez receus de Dieu »
beaucoup plus que s ' ils auojentcite conférés à moy - mesine . Ielo -
ue ^ remercie de tout mon cœur

D r le
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le sauveur du monde , de ce qu' il
vous a esleueôt choisie pour sa tres-
digne Mere,dequoyilvousàpre -
seruée du péché originel, ôc douée
de tant de dons , de prérogatives,
de révélations, ÔC de consolations
divines : le vous supplie pour
toutes ces grâces ÔC faveurs de
m ’obtenir de vostre cherFils mon
Sauueur , vne singulière deuotion
envers vous : que je vous recon-
noiste tousiourspour maMaistres-
se ôC Mere très honorée » Ü5 que
vous me reteniez pour vostrefîls
ÔC seru^eur fidele, le vous descou*
ure mes miseres , mapauvreté ma
nudité,mon infirmité,mapusilla- '
nimitéâ enfin toutes les playes ÔC
vlceres de mon ame, afin quil vous
plaise en avoir pitié ÔC compas
lion . Impetrez moy la pleniere re-
mission de tous mes détestables

pe-
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pechez,8s h grâce d ’
y satisfaire en

ce monde , ÔC de faire durant cette
vie des fruicts dignes de péniten¬
ce . Qy e j e reçoiue par vous , ô ma
tres - honnorée Patronne,la morti¬
fication de mon propre jugement »
dema volonté propre , de mes sen-
timens &s passions : esîoignez -
moy de toute affection déréglée
enuersles créatures, &s m ’obrenes
la victoire de toutes les tentations
qui me viennent de la part du Dia¬
ble , du Monde , ôC de la Chair .
C 'eff par vous que j

’attens aulïï
^ augmentation d’ vne tres-viue
foy » d*vne efperance certaine, ^
d vne charité parfaite , vne vraye
refignation à la volonté de mon
•̂ icu , la connoissance des benefî -
ces que je reçois continuellement
de fadiuine Bonté,vne feruenre

D 3 de»
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dettotion à son service ÔC aa vostre
vnc droite intention en mes ac¬
tions , ïe don d ’ Oraifon .Iagrace de
me tenir tousiours en la présence
de Dieu , d’estre obéissant aux Su¬
périeurs , doux ÔC affable à mes
prochains , patient aux aduersitez ,
traitable à l’endroit de ceux qui
m ’offensent , ÔC constant à acom -
plir le bien que je me suis proposé .
O tres -heureuse Dame , je vous
supplie de m ’obtenir le don de
perseuerance , ÔC de m ’affister en
tout le cours de cette vie, ÔC prin¬
cipalement à l 'heure de la mort :
mais fur tout , i implore vostre fa.
ueur au redoutable jugement de
Dieu , Ainsi soit- il .

En ce iour exercez vous en U vertu de
Chdjhtc,tant du corps que deïefyrit, pen¬
sées er deßrs.

Stx
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Six aBes de la parfaite Chaßete.LE 1. c’est d’auoir la veuë ÔC

l’
oüye purs , fermant les por¬tes des sens de peur qu ’il n' entre

par eux quelque chose qui excite
de mauuaises pensées , ou de sales
immaginations .
Le z . c’est vne pureté en I ’viàgedeschoses délectables aux sens de l ’o¬
dorat , du goust , 8>C de l’attouche -
went de tout ce qui est iüolA déli¬
cat,entant qu ’il preiudicie à ladba¬
rere , procurant que leboire & Ie
tnangner sojent sobres , les habits& la couche modestes , le attou -
chemens chastes, fuyant commele feu ceux qui font lubriques .

Le z . c’est vne naïueté és pa¬
roles , discours ÔC conuerfations ;es ris , és maintiens ÔC gestes du
corps , és postures ÔC aiancemens
extérieurs ; en sorte qu ’il n ’y pa-

D 4 misse
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roilïè qûe de l’honnesteté &s dé¬
cence Chrestienne .

Le 4 . c’ est vne candeur ésami -
tiez , dC en la conuersation des
créatures , fuyant soigneusement
la trop grande familiarité auec les
personnes obligées à la Chasteté .

Le 5 . c’ est de fe retirer detou -
tes les occasions , tant extérieures
qu ' interieures qui induisent au
mal , stur l' orgueil caché,la cho -
lere , l'oysiueté , les lieux & les per¬
sonnes , en la compagnie desquel¬
les on peut faire naufrage de la
Chasteté .

Le 6 . acte de la Chasteté , c’est
vne pureté en toutes les pensées
du cœur , és mouuemens delà
chair , la tenant souple ÔC obéis¬
sante à la raison , tant en veillant
comme en dormant , tachant à ne
donner jpoint occasion au Diable



du Mâtin . 45de nous troubler par des songesde Taies représentations.
H se faut souuenir des parolesde nostre Seigneur :
Bien -heureux ceux qûi sont

nets de cœur, car ils verront Dieu .
Ayant ainst fait vostre prière tout les ma¬

tins , cr considéré la vertu que vous deßrez
pratiquer en ce iour,vout vous exercerez es« itures conuenables à voflre condition , ta¬chant de tenir voflre espritfibienrecueiüyque vous soyez toufiours en la prefence de&icu, lequelestpartout parsa totstepuissan¬ce^ parfaprefence, cr parfa diuine cjsance.
Mettant quecommencer quelqueœuure

offrez la à Dieu , disant :TU.es doux Iesus , je vous sop»
plie d 'accepter cette mienne

a a<̂ ion pour vostre gloire Scs hon -
s- nevr, A pour le salut de mon ame.
it Baites -moy la grâce qu’en toutes
ie wes ceuures i

'
aye toufiours vne

ie ”ro« e,pure ÔC simple intention ,ÔC
le qu ’en
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qu’en toute ma vie je ne cherche,

. nynepense,ou desîre autres chose,
sinon ce qui est vtile à mon salut»
agréable a vostre diusne Maieste ,
de profitable à mon prochain.
Ainsi soit-il

S
' il est poßbleoyez tow les tours lefainâ

Sacrifice de la Messe
En sortant de la maison , faisant lesigne

de la Croix , vous direzY

SEigneur . faites -moy connoître
la voye en laquelle je dois

cheminer , car j
’ay éleuémoname

vers vous.
Seigneur , dressezmes pas selon

vostre parole, afin qu
’aucune inju¬

stice ne domine sur moy.
En allant à £Eglise imaginez vous que

vous allez vers la montangne de Caluaire
pour afifterau mesme Sacrifice qui fut offert
là au Pere Eternel pour toits les pecbez du
monde , lesuppliant humblement, qu

'en ver¬
tu d'iceluy il ipyplaise vouspardonner tous
lespeçhet qu

'auez commis contre luy . o-
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t

Oraison quand on '
V* à la Messe.TE vay, mon doux Iesî auecvous au^ CaJuaire : Faites moy participantde la Charité qui vousyconduifoit .

Donnez -moy le ressentiment qu'eu-r£stt les filles de Sion , vous rencon -
ttans charge de vostre Croix , la cordeau col , & le chapeau d ’espmes fur lu
feste.

Accordez - moy telle refignation de
volonté à la vostre,qu 'estoit cellede vostre bien -heureuse Mereaupiedde la Croix : 6,5 par les mérités de vos

douleurs & de fa constance,octroyc 's
**»oy Je don deperfeuerance en vostreamour.
à entrant en l’

Eglise esleues^^ -oßre
cß>rit à Dieu , O" dites î

Seigneur i’
entreray en vostre Mai¬

son i ’adoreray , à vostre 8. Autel ,
verray le Sainct des Saincts, & lo»

ûeray vostre S . Nom .
En prenant de l 'Eau beniße, priez Dieu*ueç dQnieUr fc vos péchez qu

'il luyplaise
les
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les nettoyer cT purger,afin que vous puifiiez
comparoislre en sa diurneprésence, Asper¬
ges me , 3cc.

En yotu agenouillant deuant les
Crucifix qui efi au milieu de

l '
Eglise , dites :

O Amour Crucifie'
! qui vous a

meu de souffrit tant de peines , &
vne mort si cruelle pour moy misera¬
ble pecheur.

O Dieu de mon ame, attachez moy
à vous , ÔC me desiachez de moy mes-
mcs.

Faites -moy cette grâce » mon doux
lesus, quemaCroixsoit jointeilavos -
tre , 6c que je la portevolontiers .

O amour ! je présenté à vos pieds
mes intentions , à vos mains mes ac¬
tions , 6c à vostre cosicmes affections»
désirant de tout mon cœur que vous

soyez à jamais l ’vnique de
mon ame , Ainsi

soit -il ,
Exer'
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er-
Exercice de la Saincte

Messe , tiré de la Ioarnée du
R , P . Sussren .

Oraison auAnt la sainftcMesse.

ÔC / "N Doux lesus , mon Seigneur 8c
ra- V -/ mon Dieu , qui auezinstitucle 8.

Sacrifice de la Messe , pour faire tous
oy ^ es jours la mémoire de vous Sc devos-
es- *re mort & Pasiïon , faites-moylagra -

cc Maintenant , non seulement d’
y pou-

lix ^ oir assister , mais aussi de participera
)s- Ccs diuins mystères , ou vous estes l ’A¬

gneau sans tache, qui vous y immolez
ds P°ur les pechez du monde . Détachez,
le- J

^ on Dieu , les pensces qui me lient à
îs, terre , ôc brisez laduretc de mon
us COi:ur , affin que d ’vn esprit pur Sc d ’v-" c arnc contrite , je puisseestre attentif

a cette saincte Messe , que je prétends
entendre pour vostre plus grande gloi -rc * 6c pour mon salut.

Ï' A4 commencement de la Hesse, apres-
E auoir
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ttuoirfait lestgne deUCroix après lePreßre

'
,

tnettcz - 'ooM en la présenté de Dieu, bumû
liez-vous deuant luyî excitez vofire cœur4
vnewye contrition, dites le Confiteor,cr
retenez l’absolution du Prefire, er dites ,
Ostez de moy » Seigneur , toure sorte
d ’iniquité , afin qu ’ayant le cœur delà
volonté pure , je sois digne d’entrer en
vofire Sanctuaire .

Au Kyrie, Pere eternel , ayez pitié de
nous : Fils de Dieu Rédempteur du
monde , ayez pitié de nous ; tres - sainct
Esprit , ayez pitié de nous : saincte Tri-
rite vn seul Dieu , ayez pitié de nous«
Pardonnez , mon Dieu , pardonnez à
vofire peuple ; Ne prenez point ven¬
geance des pechez que nous auons
commis , mais souuencz-vous de nous
en vofire miséricorde , Se visitez nous
en vofire bonté'. * ' |

Au Gloria in cxcelßs. Gloire foie ali
Pere , & au Fils, Si au 8. Esprit . Gloir « . Z
soit au Pere qui nous a crec's,Glotï *
soit au Fils qui nous rachètes, Gloire £
soit au sainct ; Esprit qui nous a sancti' n
fies. Gloire soit à Iasaincte & indiui -

due

om
s
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?
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de la 8. messe . *i
dut Trinité , qui nousafaitmiscricor «
de. Gloire soit à Dieu es hauts lieux,
&r paix en terre aux hommes de bon -
ne volonté . Nous vous lotions , nous
Vous bénissons , nous vous adorons ,nous vous glorifions , nous vous ren¬
dons grâces à cause de vostre grande
gloire , 0 "c.

Aux Ordfons , Dieu tout puissant ÔC
éternel,exaucez nos Oraisons , & en¬
tendez à la voix de mes prières . Quenos péchez , Seigneur , ne détournent
point vostre face de nous au temps dela tribulation , mais que la considéra¬
tion de vostre Fils qui va s ’offrir en sa¬
lifiée fur cet autel , vous fasse incliner
•nisericordieusement aux prières du
Oestre , qui vous inuoque pour les ne-
ttfiïtez & le salut de vostre peuple i
Exaucez le , Seigneur, ÔC donnez à cha-
tun de nous ce qui est necessaire pour1 ame & pour le corps , conformementa vostr.e saincte volonté .

A l’
Epiflre, O Pere de miséricorde SCDieu de consolation , qui ne cessez de

nous instruire , ÔC de nous exciter par
Ei - 1*



5L EXERCICE
la doctrine des Saincts Prophet «* &
Apostres,au cuit 6c à lacognoissancc
de voftre tres-ïainct Nom , disposez le
cœur de tous ks fidele» , afin qu ’ils re«
çoiuent auec vne préparation requise,
voftre doctrine salutaire , à la gloire de
voftre Nom , & àl 3auancementdenos -
trc salut.

Au Graduel, Seigneur , ne faites point
entiers nous comme nos pechez méri¬
tent , 6c ne nous rendez point ce qui
est deu à nos iniquitez . N ’ayez point
mémoire,mon Dieu,des pechez qui
font pasicz, mais que voftre miséricor¬
de nous preuienne , qui ne sommes que
misère Sc pauuretc . Aidez -nous,Sei¬
gneur , qui estes nostrelalutaire , soyez
propice à nos pechez , 6c dcliurcz nous
pour la gloire de voftre sainct nom .

A iEuangile . Leuez-vom,cr tenants
teuë baissée, cscoutez Dieu qui parle a vous;
Signez-vous fur le f ont , fur les levres , 0
fur le cœur dufigne de la Croix,di/ant,Gloi¬
re soit à vous Seigneur : Que fi vous '
n'entendez pas les paroles du P restre , peit*
fez 4 quelque poinü de la ftinfte doftrin*



de la §. messe . $%
L ^ lefus - cbrist : &■ a la fin de l ’Euangilc
ce âtt , Louange à vous » Seigneur,qui
le nous auez illuminez de vostre saincte
e. parole .

se, A« Credo* faitesprofefiionde voftrefoy
de CP dites attentiuement vostre croyance ,
js- A l’

Offertoire. Receuez» 0 Pere tout -
puissant. Dieu sainct & éternel , cette

nt hostie immaculée que le Prestrevous
ri» offre à vous vray DIEV viuant ,
ui pour nos innombrables pechez , oi¬
nt feuses & négligences , comme ausiï
ui pour tous les fideles Chrestiens , vi-
>r- uans , 6c trespassez,afinqu

’elle nous
uC soit , de à eux profitable à ialut, pour
ei« la vie éternelle.
et Nous vous offrons, Seigneur,IeCa «
us h' ct de salut , priant humblement vos-
i. îre clemence , qu ' il monte en odeur de
la faauire en la prcsencede vostre diuine

Mi ^
ajcstc,pour le salut de tout le monde ,

CP A <* Lauabo Excitez vous à la Contrition,
ai- CP dites ; Lauezmoy » Seigneur , de
)id

' mon iniquité , Si nettoyez - moy de
’lt‘ pechc. Arrousez moy «.t ’ hylbpe,
ne ® 1e lcray nettoyé ; Vousmelauerez ,
d* £ 3 6c



54 Exercice
Ôi je seray plus blanc que neige.

A Ofttte fratres. Que toutlesSaincts
& clcus de Dieu prient pour vous . Que
le 8. Esprit suruienne en vous , A que
la vertu du Très - haut vous obombte ,
Que le Seigneur vous exauce au jour
de la tribulation : que le nom du Dieu 1
de Iacob vous protégé . Qu ’il vous en . 1
uoye secours de son Sanctuaire , & que 1
de Sion il vous defende . Que le Sei. 1
gneur reçoiue ce Sacrifice de vos
mains , à fa louange , à la gloire de son 1
Nom , pour nostre vtilicc, & celle de I
toute l ’ Eglise . '

A sursum corda . O Dieu très -haut 3c *
très puissant , cleuez nos cccurs de la '
terre au Ciel,afin que nos pensces & ^
nos paroles ne soient que pour voua c
glorifier , & pour vous tendre actions 1
de grâces . v

A la Préfacé . Monte * par esprit dans le 1
Ciel v y contemplantdes milionsd ’

Anges, 11
qui chantent des louanges de Dieu , priez r
les qu

*ils vousy admettent, cr dites deuote- c
ternent le Te Deumlaudamus , cTchan - V
tez de cœur due c k«x , Sanctus, Sanctur ,
S*nctus,ürv, A»



de la 8. messe . 55Au Canon, le vousoffre ^ ô Perctout -
puissant,l’Hostie saincte Si immaculc'edu précieux Corps ôc Sang devostroFils bien aime , qui fera maintenantconsacre fur cet Autel : le vous l ’offre,mon Dieu , auec le Prestrequi célébré,cti la facrce mémoire de luy , de son ad¬
mirable Incarnation , de sa tresdaintevie , de la douloureuse Passion , ÔC desa bien -heureuse mort .

Receuez donc , ô grand Dieu , cesainct ôc salutaire sacrifice,on vostreFils vous est offert ; par lequel nousVous rendons l 'hommage ôc l ’hon¬neur que nous vous deuons ; nousVous rendons actions de grâces desbienfaits qu ’auons receus ; nous vousdemandons pardon des offenses qu ’a-u°ns commises contre vous ; nousVous proposons nos nécessitez spiri¬tuelles ÔC temporelles , pour enobte -nir leremede ÔC le soulagcment ;En fin*" *On Dieu,c ’est pour vous plaire,enC£l«brent la mémoire de la Pastïon dev° ftre Fils.^ £st par luy que nous vous deman-
b a. dont



f6 Exercice
dons grâce pour les viuans ÔC trépas¬
sez ; que nou * vous prions pour 1 -E-

glii
'
c , l ’extirpation des heresies , & la

paix entre les Chrestiens pour nostre
8. Pere le Pape , & aussi pour tout le
Cierge , pour nos Supérieurs ÔC Ma¬
gistrat , Sc pour ceux de leur Conseil }
pour nos parens ÔCbienfaicteurs,pour
nos amis ÔC ennemis j comme aussi

pour la conuersion des Infidèles, drde
ceux qui ibnten pechc ; pour ceux qui
font à l ’agonie , ou en quelque autre
danger spirituel ou temporel ; ÔC en
particulier pour N . N . Nous vous
prions aussi pour nous - mesmes , qui
îçauez nos nécessitez,vousdemandant
la Foy , l ’Esperancc , la Tempérance ,
l 'Humilitc , la Perseuerance , la Pu¬
reté d intention ÔC autres dons
du 8. Esprit , que nous vous aimions
fur toutes choses, nous conformans
en tout à voftre saincte volonté . En
fin nous vous prions pour les ameî
de tous les fideles trépassez } spéciale-

tnenrpourcelles de nos peres Ärmeres ,
ôc de nos parens ÔC amis » pour celle»



ï > e la 8. messe . 57
qiii sont en oubly , pour lesquelles au-

7» cunneprie ; âL encore pour celles qui
la ônt proches de sortir du Purgatoire
rc fî aucun les afiïstoit. C ’estdequoy nous
le v° us supplions , âc ce qu ’humblement
a- v° us demandons,par les mérites de
1 ; Ïdus - Christ ,
ur , .Am temps delàconsécration . Seigneur,
ssi . illuminez mes yeux ôc mon cœur, afin
ie 8(ue je fois digne de iroir, fous le voile
ui du pain & du vin,vostre Corps & vot
rc tre Sang précieux , pour le salut Sc
en Insolation de moname .
us A l ’ Eleuation de l ’Hostie*
ui Won ame vous adore, oDeiti cachée,
nt ^esus,fous ces eßeces , où vous estes voilé.
: e, Won cœur est tout à vous, Hostie fainfie V
u- Acrée ,
nS en vous regardant , te le vous ay donné.
nS A bEleüation du Calice ,
ns O sacré Pélican, lesus-Chrift mon Seigneur?
gn *öftre précieux Sang mon amepurifie»
,cî oni '»ne feulegoutte peut estre le bon heur.
le- k rachat de tous , le salut er la vie.
es, R j ^rcî i Meuation O mon Créateur Sc
le , Rédempteur , soyez beny à jamais ,
iui ß $ P°*r



$ s Exercice
pour l 'amoureuse mémoire de vous -
mcsme,que vous nous auezlaisséeau
8 . Sacrement de l ’ Autel . le vous sup¬
plie , que parla transsubstantiation qui
a este faite du pain 3c du vin en vostre
Corps 6c voftre Sang , 6c par le chan¬
gement qui s

’est fait du couroux diuin
en miséricorde au temps de vostre Pas¬
sion , il vous plaise de nous conuertir
en vous .

Mon Dieu , je vous supplie aussi de
vous souuenir de tous ceux qui nous
ont précédé , & qui sont morts en pro¬
testant vostre foy , A confessantvostre
S .Nom,afîn que par ce 8. Sacrifice,
vous leur donniez en vostreParadis vn
lieu de paix Sc de gloire . Et quant à
nous autres pécheurs , nous vous sup¬
plions , Seigneur , qui estes le Sauue-
rain Prestre, âc l ’ Hostie agréable à vo.s-
tre Pere , eternel , que nous qui espé¬
rons en vostre miséricorde , vous nous
admettiez , par ce sainct Sacrifice, à
quelque participation & sociétéauec
les Aposties , Martyrs , Confesseurs,
Vierges , Vcufues, & tous les Saincts

«



de LA 8. MESSE . 59
& Sainftcs de vostre Paradis , afin quetous ensemble nous vous puissions à
jamais rendre tout honneur 8c gloire .

Ai< Vater. Dites l Oraison Dominicale
AUtc attention cr deuotion.

Au Pax Dominé. Rcceuez » ô grand
Esieu,l ’offrande & sacrifice que je vous
fais maintenant de moy mesme, con-
jointemant auec celuy du Corps, # du
Sang de vostre Fils fe/us : le vous offre,
mon Dieu , moname ÔC ses puissancesauecles siennesjmon corps # sesmcm-
bres # sen»mens auec les siens ; ÔC tou¬
tes mes oeuures, mes paroles ôc mes
pensées , auec les siennesdeveux,mon
bon Dieu , estre déformais du tout à
vous , Ôc me seruir de tout mon estre
Pour vostre seruice; non à la façon^ Vn prest,mais par vne donation en-
tre viuans , qui fera, s ’il vous plaist,ir -
*
^Uocable . Mon Dieu , je recomman -ôe mon ame entre vos mains,en 1 v-

*fion de la recommandation que mon
° ux- Iesus vous a faite de son Esprit,en mourant sur 1 autel de la Croix .' jran d Dieu , soyezma defenfe, 8c si je



éo exercice
n ' en suis pas digne , regardez en la fa- ^
xe de vostre Christs que voila fur cet
aurel . j

As AgmwDei .O très- doux Agneau de
Dieu,duquel l ’amour enflammc' vers
le créatures,vous a fait sortir desCieux, (
descendre en terre & monter sur la J
Croix , ayez pitié de nous,A donnczla j
paix de la conscience, du temps , & de ,
i ’eternitc . ]

fuites io» ufie de contrition,defoy cr <s <t - (
mour , er préparez vous à la Communion ^
ftiritueïïej qui vous fera enseignée cy- apres.

Au Domine nonfum dignus. Seigneur ,
je ne fuis pas digne que vous entriez
dedans moy,mais dites feulement de
parole , & moname feraguerie .

Faites la Communionspirituellecr ima¬
ginez -vous que vous communiezauec le Pre-
flre,zr que vous mettez vostre bouche ausa¬
cré cvstc de lefus.

A laCommunion. O sacre banquet où
ïesus Christ est mange, on la mémoire
de fa Pafiïon est remémorée, où l ' esprit
est remply de grâce, où les arrhes nous
font données de la gloire future.



DE LA 8 . MESSE . 61
Regardez - moy » mon Dieu , qui n ’o¬

sant pas m 3approchcr,vous dis de loin
ne frappant ma poitrine comme le Pu-
blicain , Seigneur, soyez propice à moy
pauvre pecheur .

Ha mon doux Iesus,faites moy cette
grâce , qui frémis en adorant ces admi -
rables mystères,‘qipau moins spirituel¬
lement je puisse maintenant commu¬
nier auec lePrestre qui vous reçoit réel¬
lement , afin que vous estant en moy,
de moy en vous, je suivela voye de vos
saincts Commandemens .

Faites mon bon Dieu,que i ’aye faim
«Scsoif de vostre corps &de vostre sang,
dc que bien prépare , je desire ce pain de
Vie , qui est descendu du Ciel , non seu¬
lement pour le receuoir spirituelle*
nient , mais aussi sacramentalemenc,
afin que le retenant auec la pure te d'e*
Iprit , â : la nettete du corps , l 'vn 3c
1 autre se conserve en moy pourla vie
éternelle ; Sc qu

’estant remply par cet*
*e sainte Communion de Peiprit de

Vr>ion 3c charité , je sois ctably 3c con-
rmé nom b r€ de vos pudeitinez .

F * Apres



6t EXERCICE ,
Apres la Communion,ßence tourse ßit

la feste de quelque Sainfi vous l inuoquerez
Cr vous préparerez & l* benediâion du Pre-
stre,difdntl Seigneur qui bénissez ceux
qui vous bénissent , 6c qui sanctifiez
ceux qui se confient en vous sauuez -
nous , 6c bénissez vostre heriragc : Sanc -
tifiez ceux .qui aiment la beautc de vos
tabernacles , pour vous y glorifier : Ne
nous délaissez point , puis que nous es¬
pérons en vous ; mais que vostre misé¬
ricorde , vostre grâce 6C vostre saincte
bénédiction soit tousiours dessus nous ,

A la benediâion . Que Dieu le Pere
nous bénisse ; que Iesus - Christ nous
protégé ; que le S. Esprit nous illumi¬
ne en tous les jours de nostre vie . Que
la bénédiction du Perc , 6c du Fils , ôc
du S . Espritsoitsur nous >& y demeure
à jamais . Ainsi soit - il .

Oraison apres la Meflc.

1 E vous remercie , mon Dieu , de la ,
grâce que vous m ’auez laite , d ’auoir

affifte a ce S. & salutaire sacrifice de la
Messe , duquel tant d ’autres sont pri *
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de la 8. Messe . 6;
Uez . le vous demande pardon des dit

■Z tractions <3<rirreuerencesquej 5aycom -
c« mises : vous supplie, mon Seigneur
ix ÔC mon Dieu , que le mérité de vostre
:z Corps A de vostre Sang qui y ont este
z- offerts pour la remission de mes offen-
c* ses , me rende digne d ’estre fait partiel'«
35 pant de ces diuins 6c adorables my-
Je fteres.
:s- _
e-

'
* - --

le
s ,
re
JS
li¬
re
8C
rc

occupations iufques au dtfher *

L’ Oisiuetc estant lasourçe de tousles
maux , Sc indigne de la créature

•^ isonnable,laquelle ayant receu de
Oieu le temps pour gaigner PEternitc ,
^ doit tenir si cher & si précieux , que
” kaire se pouuoit,vn petit moment
de l ’heure ne deuroit estre perdu : C ’est
a raison que je vous exhorte de tout

TOon cœur , à fuir l 'oisiuetc, <3c auoir
^ousiours quelque chose à faire , soit

ou écrire, ou trauailler ou conuer-
ser ,en toute modestie ÔC honnestetc
aucc les autres ; cleuant par fois le

F a cœur



64 EXERCICE
coeur à Dieu durant ces occupations s
les luy offrant au commencement pas
vne pureté d ’intention de luy plaire en
icelles ; faisant à la fin dicelles vne
briefue reflexion ôi considération : S 5il
y a quelque bien » pour en remercier
Dieu : S ’il y a eu quelque defaut , pour
en demander le pardon » par le mérite
du trauail âc sainctes occupations du
Verbe Incarne. Croyez moy , si vous
voulez vn peu prendre garde à vous»
8c commesaincte Catherine deSienne»
dresser en vostre cœur vn cabiner à
Dieu , dant lequel de temps en temps
vous vous retiriez , vous sortirez de
toutes ces occupations auecausiîpeu
d ’offense de Dieu , que si vous sortie?
de l 'Eglise, ou de vostre oratoire .

Sur tout , si vous conuersez,ayez
grand soin de ne tenir aucun mauuais
ny impertinent discours auec person¬
ne , ny permettre qu 'on en tienne en
vostre présence. Monstrez vous chari¬
table , affable , 8c paisible à tous . Ne
Vous enquetez point curieusement des
deportements d ’

autruy , 8c de ce qui



ez

DE LA I OVRNEE . 6$
n e vous con cernepoi n r. Gardez-vous
de parler,ou prendreplaisir à ouyr pap¬ier mal des autres .

A tout cecy vous aidera beaucoupla frequente veuc de Dieu , & la reste»
xion fur vous mefme.

■»=..<« * :

La Refeßion corporelle ,

LA nécessite naturelle vous obli¬
geant à cette action,quoy que de

s°y elle soit fortbasle & coinuneauec
la beste, il y a neantmoins moyen de la
releuer,& la rendre méritoire d’vn Pa»
radis,gardant ces petits aduis .

*• N ’allez point à la table comme la
par pure sensualité , mais parla

*
}ecessitc,& l ’obligation qu 'auez à con.

*5ru er vostrevie ; voussouuenant,que
J,

1 n‘estoit la nécessite , jamais vneper «
° n ne de jugement 6c d’ esprit ne vou-

Qroit se raualer à manger , comme vne
este des viandes que les bestes mange-

r0lC
t C au^ bien que les hommes ,

*• baltes,ou entendez auec deuotion .,
F ) la



66 Exercice
la bénédiction au commencement du
repas » car c’est vne fort ancienne cou-

.stume parmy les Chrestiens.
; > Ne prenez pas plus de viandes

qu 'il ne vous est necessaire , S . Augustin 1
dit » qu ’il faut prendre la viande com«i
me l ’on 'prcnd la médecine : or vous
sçauez qu 'aucun ne prend que le
moins qu

' il peut de la médecine , &
lors feulement qu

'il est necessaire de la
prendre » ou pour guérir le mal , ou
pour les preuenir .

4 , Gardez - vous durant le repas des
paroles insolentes,médisantes , bous
sonnes : ôi pource qu ’il y a grand dan¬
ger en table de s 'émanciper dèfon de -
voir , c’est pourquoy il conuient estr<
plus fur ses gardes . L ’action du man¬
ger vous reuale assczàl ’cgal de la bes¬
te , fans que par les pcchcz que vous fe¬
riez en table,vous vous raualiez atf
dessons de la beste .

5. Pur rendre cette action agréable *
Dieu , Si méritoire de l ’eternitc,outr <
la bonne intention que deuez auoir al¬
lant manger,qui est de conferucr la VJ *



DE LA lOVRNEE . 67-
du & santé' du corps , selon le bon plaisir
>u- de Dieu j afin qu ’il puisse mieuxaider

l ’amc à le bien seruir, ayez de temps en
des temps durant le repas quelquesfaine*
lin 1 tes pensc'es , afin qu

’en mesme temps
m- Sl Uc le corps est repeu de viande mate-
)us nielle , l ame ttouue aussi sa réfection

le spirituelle .
âi Ces pensc

'es pourrontestre ceste -cy,
j la ou semblables.
ou 1 . De la liberalitcdcDieu entiers nous.

r . Des viandes des Saincts dans le
des Ciel .
us Z. Du fiel & vinaigre delesus enCroix.
an» 4 . De la modestie & tempérance de
de * ïesus *n mageant,
lr< 5 . De tant de pauurcs qui meurent
m - de faim, & s ’esiimcroicnt heureux d ’a-
esi Hoirie reste de vos viandes,ou les miet-
fs tes qui tombent de vostre table , ou ce
aU que les chiens en reçoiuent.

6. De la fois extreme qu
’endure le

\t * ^ auuais Riche , ôc autres damnez en
tr< Enfer.
al* 7 . De la bassesse & vilitc des viandes
rit que mangez , tant en leur origine qui

& F 4 n 'eü



69 Exercice
, n ’est que terre, qu ’en leur fin» qui n ’est
quaiï qu ’ordure .

S , Ne vous monstrez pas difficile à
contenter en fait du manger ; plaignez -
vous en fort peu , ou point du tout :
pourueu que la sainte n ’

y soit point in-
terefice , peu importe que la sensualité
n 3y troue pas ce qu elle souhaite.

9 . Si vostre âge cts santé ne vous per¬
mettent pas de jeusner soutient» vous
pouuez neantmoins mériter autant de¬
vant Dieu , vous retranchant par fois
de quelque chose que la sensualitéde¬
manderait plustostque la necestîte .

10. Ne finissez jamais vostre repas
fans avoir dit ou entendu dire l 'action
de grâces , & demande pardon à Dieu
des intempérances , âc autres defauts
commis en mageant : de tout cela pour
le mérité de la tempérance ÔC modestie
du manger qu ’auoit le Verbe Incarne,
les trente trois ans qu ’il a vescu en ce
monde .
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DE LA IOVRNEE . 69
** kkkkkkkkikkk *+

récréation , ieu ,
diuertißemens .

L’
Esprit n'estant pas si propre,apres
la réfection du corps, à s’occuper â

des choses tant sérieuses , prenez apres
le repas quelque temps pour vous di-
uertir , auec toute bien -seance intérieu¬
re deuant Dieu , ÔC extérieure deuant
les hommes : Cequevouspouuezfai -
rc >ou jouant , ou vous promenant , ou
discourant des choses bonnes , qui
neantmoins seruent plustost à c'gayer
l ’esprit qu ’à le bander .

Pour passer le temps sans offenser
Dieu , suiuez ses aduis .

*• Faites au commencement vn sou¬
pir à Dieu » offrant ce diuertissement à
^ gloire , à ce que le corps ayant pris

relasche , puisse mieux aider lame à
seru»r Dieu.

* • N Remployez pas d'ordinaire
foute vostre apres disnce,ou la plus
^ ande partie j car il vous fera bien

F f dis-



70 EXERCICE
difficile « continuant si long temps ou jle jeu , ou les discours,que Dieu n ’y soit
offense . Or gardez vous de cet infame
reproche , quVne personne ne se purste j
récréer sans l ’interest 8c offense de ,
Dieu.

S ’il faut louer , gardez -vous de fu¬
ret,de tromper , de vouscolerer, & de
trop vous y affectionner, ou de louera u
des ieux défendus , ou de jouer quel - a
que somme excessiue . t

Pactisez auec ceux aucc qui vous jot> d
üez en faueur des pauures , à ce qu ’ils q
participent en quelque chose qu ’on 1<
aura gagne au jeu. j<

4 . S ’il faut fans ioiier discourir , ou d
vous entretenir , gardez - vous de le fai¬
re au desaduantage de la renommée v
d ’autruy , de la bien -seance ou modes- d
tie des paroles ôc gestes extérieurs, du
respect que deues à Dieu,qui vous d
void, & est présent à vous ; delachari - ji
te ÔC amour que deue? à vostre pro - si
cliain ; Comportes vous y, comme est
bien-seant à vue ame qui est à Dieu # K
ÔC faites voir par vostre gayetc , modes¬

tie



DE LA IOVRNEE . 7 »tic 6c récréation toute honneste , quela deuotion n’estpas vne chosemelan-
cho1ique, & qu ’il y a moyen d 'estrejo¬yeux , rire 3c se recréer sans offenserDieu .
^ 'Oi y>, >o <

Une courte recoüeßion♦
AYant acheucla demy journc’e, quiest depuis vostrc reueil jusquesapres difher, je vous conseille pour ob¬tenir quelque bénédiction particulièrede Dieu pour le reste de la journée,qu ’au plu stostque vous pourrez , apresle repas , & le diuertiffernent duquelje vous ay parlé, vous preniez vn peude temps pour

*• Remercier Dieu des biens qu ’il
Vous a fait,pour Tarne ôc pour le corpsdepuis yostre leuer jusques alors .z* Auoir regret , & demander par¬don des péchés commis , des le matin
jusques à cette heure , principalement1 quelqu '-vn a esté plus grief.f^

reuoyant ce qu'aue? à faire le res-^ de 1^ journée , demander à Dieu sa
bene»
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bénédiction , à ce que ne l ’offcnsic ? est <
aucune chose , 3c que toutes vospen * «

secs,paroles 3c actions soient a luy Si •

pour luy , à ce que si la mort vous pre-
noit en cette aprefdince , ( comme il (

peut arriuer ) elle vous trouue faisant 1

quelque chose pour la gloire de DieU f
Sc vostre salut .

Cette petite recollection se peut fai' f
re sans qu ’on s 'en apperçoiue , 3c est S
tout lieu J car c’est vn priuilege des a- d
mes qui font à Dieu , que le trouuastf d

par tout , peuuent par tout traictd Cl
auec luy , fans qu ’aucun les empeschc »

Ne craigne? pas que cette courra ■
mais ferucnte recollection , retarde ail'
cun de vos affaires : on dit que jamai* ° >
sucre ne gasta fausse, ny la recollectio» Vi
auec Dieu vn affaire. r,(
+ ” H— + —-H 1•+— -t— -t— -1— H— 4 — -4— + —+"

Lei Occupations tufcjues aufoir*

I ’Ay les mefmes aduis à vous donst <( 4
que des occupations auanrle difoc< fi<

que j
’ay mis cy dessus,vous conjura^ in-

de fuir l ’oisiuetc. Que si en ce test ’ P5 f
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DE LA ÏOVRNEE . 7 %crt de i ’apresdince, il fautqu 'allittvisiterquelqu ’vn ou estes visite,receliez ces
aduis,pour n ’y offenser pas .

YC. i. Llfeuez souuent vostre cœur àDieu,. que vous voyez présent , marquantint routes vos pensées, paroles , & depor -
ietf remens.

*• Gardez -vous de parler mal des au-:ai * tr«s , ou prendre plaisir àescouter ceuxcn qui en parierst mal : vous souuenant
! a- du dire de sainâ Lernard , que le me¬in' disant porte le Diable à la bouche , Scçtd celuy qUi «scoutela médisance, lepor »sic- te ä l ’oreille.
rt <) î - Ne vous enquerez curieusementail' de ce qui se fait en la maison d’autry ,iais 0u des dits & faits des autres , qui nejo" Vous touchent point ; car telles cu¬riositéporte la personne àbcaucoup de^ soupçons, jugemés temeraires,distrac »
f rions aux oraisons , & semblables*

tnalheurs .
n{t 4 - Detestez toutes sortes de cajole-° £

( T ** ’ discours méditants , ÔC libertés* * *m
pertinenies .nP Z - h tout cecy trois choses vous ayde-

q ront ,
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ront . ». Au commencement de ce» visi- c
tes actiues ou pasiîues, releuer vostre c

intention , ÔC par vn soûpir ÔC oeillade r

amoureuse vers Dieu , demander sa bé¬
nédiction & aflïstancepour ne l'olfcn- c

fer pas .
' 1

2 . Durant icelles vne frequente veuë r

de Dieu & reflexion fur vous mesme . <3

z. A la fin d’icelle,faire vne courte S
6c petite reueuc du biert qu

’ il y a eu en

ces visites, pour en louer 6c remercier si

Dieu ; du mal , pour luy en demander P

pardon, & reparer cestc perte . r

La leiïure spirituelle. j,

LEslaboureursapres auoirbien tri' ri
uaillc , respirent vn peu , 6c pr«' d

nants l’air , serafraischisscnt. Les aff*1'

res, occupations 8c Visites, emporte «1* li
fouuent l’esprit , ÔC 1

‘abismcnt dans I* «i
tracas du monde : Il est donc expf

' C
dient apres icelles de vous rafraich‘s 6

vn peu, & respirer l ’air du Ciel,p jr,
quelque saincte lecture,plus longü< <
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si. ou plus courte, selon le plus ou moins
:rC de loisir que vous aurez . Pour profi¬
te ter âe cette lecture , garde ? ces aduis .
ie. * • La fin que deue? prétendre par
n. cette lecture , n’est pas d’estre plus doc-

' « ou apprendre quelque curiosité,
u 'c mais d 'estre meilleur , ÔC apprendre
ic . quelque vérité du salut pour la practi -
rte quer.
en 2 . Choisisse ^ quelque liure de prosit;
ier lise?- le tant que vous trouuere ? à a-
Jer prendre , fans tant changer , car vn est

tomac qui change de tant de viandes »
" 'est pas le meilleur ; excepte neant-
moins quant aux festes folemnellcs de
l ’

Eglise,ou aux lestes des Saincts,vous
voudrie ? lire ce qui concerne le mysie-

ri ' re qu’on solcmnise , ou la vie du saint
>rt' duquel on solemnise la feste ,
sai ' Auant que de le lire , prenant le
efi liure comme vne lettre que Dieu vous
sl( enuoye du Ciel,esIeue ? vosirecceurà
p? Dieu luy demandant la grâce d’

y pro -
h‘f fiter.

4 - Lise? - le auec attention , goustantce que vous lise? le vous appliquant ,
ot>

Ci i &
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6c pensant au moyen de le pratiquer
6c y profiter .

x . Comme ceux qui envnbeauiar -
din ont veu de belles fleurs , en cueil¬
lent vne pour la porter en la main ; ÔC
estans hors du iardin , se récréent par
bodeur d 'icelle ; ainsi tire? de cettelec¬
ture quelque rraict particulier qui
vous seruc pour vous entretenir puis
apres en quelque sainct désir , deuote
pense'e , A profitable discours.

^ 9 * * * * * * * * * * * * * * * * * ov

tes Autres aBions
coucher.

I apres cette lecture resie quelque
v3 temps jusques au souper,vous vous
occuperez à vostre trauail ordinaire ,
ou iquelque deuotion soit dire leCha -
pelet à l ’honneur de la saincte Vierge,
soit autres .

Le souper se fera en son temps»gar¬
der les mesmes aduis que je vous as
donne pour le disner.

tlexA'
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£ examen de conscience auant

que de se coucher.

QVelque temps auant que de vous
coucher , congédiant tout autre

attaire & entretien , rerirez vous pour
examiner voftre journée , rendre conte
à Dieu d ’icelle , & luy satisfaire pour

« deux fortes dedebtcs que vous luy dc-
s 1Vne des bénéfices receus de luy ;

* âutre , des pécher commis contre luy .
Pour le bien faire , garder ces aduis .

*• Prene ? . quelque lieu commode
pour faire cette action,vn peu retiredu bruit pour estre hors des subjets de
distraction ? 6c ayant vne grandecfti -
l1rie de l ’

importance de cette action ,
setter vous en la présence de Dieu ,
5° uime vn pauure criminel deuant son
iy§e ; & l ’

ayant adotc intérieurement
*
7 extérieurement , comme vous a este'

Pour le matin , demande ? luy la Iu-rn,«re de son sainct Esprit ; pour co-
gHOistrc ses benefices ;& vos ingratitu -

G ? des ,



73 L ' examen
des, Sc pour le remercier de ceux- la 8c
demander pardon de ceux-cy.

x. Faites vn remerciement general
des bénéfices les plus generaux , com¬
me font la Création , Conseruation , .
Incarnation , Rédemption , Vocstion
au Christianisme , lustification, Sacre¬
ments , Vocation à la gloire du Para -
radis , &c . Faictes- cnaufixvn particu¬
lier de ceux qu ’aues receu de Iuy ce
jour -là de puis le matin jusque* au fois
tant pour Tarne que pour le corps ;
tant de ceuxque vous cognoissez,com¬
me de ceux que vous ne cognoisie*: pas
vous eftonnant comme vn si grand
Dieu a daigné penser à vne si balle créa¬
ture comme vous ; & parvn cxcê dt
son amour vous a présenté de tant d<
maux , &r conseruë auec tant de bien¬
faits en toute la journée.

'
Penses attentiuement aux offense*

commises ce jour là contre Dieu, par¬
courant vostre journée depuis le math1
jusque* au soir : Et pour vous aider 1*
mémoire , diuisctç la journée en certai¬
nes parties , comme depuis le réueil jul*
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Sc ques à la Messe ; de la Messe jusquesap¬

res disner , de là jusquesau souper ; du
ral souper au coucher : vous ressouucnanl
m - âcs lieux où vous aue^ esté» des person-
jrif . nes qu 'auer fréquence,desoccupations
on ° u vous estes employé Examines fur
re- t0u t certains peche^ intérieurs , des-
ra- quels soutient on fait fort peu de cas,
eu- comme font les mauuaises pensées , de-

Ce 6r , illicites , jugements ou soupçons
"oir remeraires , intentions mauuaises,éj
as ; choses mesmes qui de soy estoient bon -

nes ° u indifferentes , sentimens d ’enuie
pas co^ te , haine , dre . Brefexamines no*
md feulement les choses qui font claire-
•ea. nient mauuaises,mais aussi celles qui
■de âe foy font bonnes , mais peuuentestre
d< Sastées par quelque mauuaise circon-

en' ^ ance . N 'oubliea : point l ’examen des
péchez esqucls estes plus enclin , & de

\ {d Ce *uy contre lequel aueç résolu vn
>a r- combat particulier .
itii1 4 ' Pour satisfaire à Dieu en cette fe¬
rla conde sorte dedebtes, & vous en acqui*
rai- îer -, , Accuse^-vous - tn à Dieu , auec
jus' Sraude honte , confusion , d( douleur
ad G 4 de



So L ’EXAMEN
de contrition qui est vn regret del ’a-
uoir offense ; non pas pour crainte
d ’ vn enfer,mais pource qu ’ vn Dieu
souuerainemenc aimable , & qui vous
a tant oblige , a esté offense par vnesi
baffe ÔC ingrate créature comme vous '
abusant de sa patience à vous suppor¬
ter , & vous semant de ses dons pour le
combatrc . r . Apres cette contrition ,
faites deux resolutions , Pvne de vous
en confesser en son temps l 'autre de
n ’

y plus retomber : Pensant si vous
zuez le loisir , à ce que pourrez faite
pour vous garder de larecheute . j .
Apres ces deux resolutions , faires
quelque satisfaction à la diuine justice ,
par quelque penitence que vous -mes-
me vous imposerez , plus grande ou
plus petite , selon la qualité des peche?
commis en la journée , soit trois Pater
Lf Aue , en l 'honneur delasaincte Tri¬
nité offensée par vous ; soit cinq Pater
t '? Aue » en l 'honneur des cinq pîaycs»
vous baignant dans vn bain tres - salu*
taire du sang qui découle d ’icelles , ou
le Miserere tâchant d ’auoir le sentiment

i
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DE CONSCIENCE . 8»de regret qu ' auoit Dauid en le disant,âc autres semblables . 4 . Apres cette
pénitence, inuoqueç laide de la saincte^ *erge,de vostre Ange gardien , des
Sainfts & Sainctes q ’aueçinuoquc ’ Iematin , & sur tout del ’amebien - heu-reuse du Verbe Incarne , afin que parI £urs mérités ÔC prières obteniez par -don des péchés commis , & la force
Pour exécuter la résolution de l ’amen-
dément , 3c la grâce de passer la nuicttous ] a sauuegarde de la particulièreprouidence de Dieu,qui vous preseruede son offense, & d ’vne mort soudaine .:

Dites si vous voulez les Litaniesde^ Vierge , ou autres prières selon vos-tre deuotion -, ÔC ayant humblement
demande la Bénédiction de Dieu, rett»

vous,
'̂ 'k 'k 'k -k 'k -k 'k ’k 'k 'k 'k 'kti*

refte qui se fait depuis l’exa¬
men jufques ]au dormir.

y * s 'res auoir paracheuê l ’examen »* * garde^-vQusdVnemauuaisecous -
G « tume
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turne que plusieurs ont de causer * Si
« entretenir à rire& en des discours im¬
pertinents auant que de se coucher, ÔC
mesmes estant couchc.ayant par ce mo¬
yen besoin de faire vn autre examen
auant que de s 'endormir .

Retrancher pour lors tous discours
inutiles 3c non necessaires : Vous ve-
nerde demander pardon àDieu des pé¬
chez commis , pourquoy vous metteL-
vous en danger d ’en faire de nouue-
aux es Ains si la commodite'

y est , faites
quelque petite lecture,ou de la médita¬
tion du lendemain , ( quand vous ferez
exerce à cela ) ou de quelque atitre chP '
se » quand ne lirier qu ’vne ou deux pé¬
riodes , asin que vous ayer moyen de
vous entretenir en quelque bonepen¬
sée en vous couchant finissant vostr«
journée par vn seruicefait à Dieu,com'
me l ’auez commencée par luy.

JBn vous des habillant ( ce que vous
ferer auec toute honnestctc & bien - sc
ance , mesmes en présence des plus ai¬
dées personnes) ou faites quelque oral'
sôs vocale ou Entretenez,vous en quel '
que bonnepensée,comme seroir, i -Oe
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» De la miscre de l ame dcpouillcede la grâce.
z. Du dépouillement de toutes choses

qui se faj t Z ja mort ,
?• Du peu depeine qu 'il ya à quitterI« choses du monde , quand on ne s 'y-

attache pas , comme il n*y a point de
peine à dépouiller les robes , pour ce
qu'elles ne sont pas attachées à la chair
comme est la peau.

4 . Du désir que vostre ame tust aussi
facilement dcpouillce de ses mauuaises
habitudes , que vostre corps l ’est de ses
robes. -

5 Du peu de jugement qu ’ont les per¬sonnes qui font tant de cas des orne-
*Uens du corps ; puis que les pierreriesses robes ÔC choses semblables , peu¬
vent estre mises sur vne table ou fur vn
hustet,qui en seront parez & ornez aus-h bien que le corps .
- ^ siant couche honneftement & mo.
estement, éleuez vostre coeur à Dieu ;

recommandez luy de nouueau vostrea*
^

e & vostre corps ; faites vna c de contriton > asin que si quel-
que



*4 L'examen
que mort soudaine nous arriuoit en¬
dormant , le manquement de la con¬
fession fust suppléé par cette douleur , J
qui est capable de vous sauucr, si c ’est -A
vne vraye contrition .

le vous conseille estant au lict, d 5a- V<
uoir vnepensc'c de la mort ; puis que le
lict,le linceuh & les tenebres font quel- Vc
que représentation d ’icelle. Priez pour < n
les trespassez , 8c souuene^-vous qu ’i qi
plusieurs le lict on ils se font couchez» ch
a este le lieu où ils ont este jugez de 6c
Dieu , ( car le jugement particulier se
fait au mesme lieu on son meurt ) le ch
tnefme vous pourtant arriuer , ne vous sic
couchez jamais en autre estatqu ’en ce- de
luy auquel vous voudriez mourir . qu

Si durant la nuict vous vous c'ueil- A
lez , ayez quelque bonne pensce & ele* (ic

uation de cœur à quoy vous aidera Vo
beaucoup de vous y estrc

occupe durant le de
jour . n i<

le ]
tic

Oui*
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DE CONSCIENCE . Sx
Oraifin. pour le soir auant que

s' endormir .

I ’Ay cvmencc cette journée parvous° won Dieu , 8c vous en ay consacréles prémices , je la finis maintenant parvousj & vous en offrecedernier temps .l '
ay honte de comparoistre deuant

Rostre Majesté , ayant si inutillcment
employé& si vainementperdu ce jour,
Hue , vous m ’auez donné comme vnechosc précieuse , pour faire pénitence& Saigner le Paradis .

Mais pardonnez , mon Dieu , a cette
^uetiue créature , ses ingratitudes 8c in -" dclitez , estant si peu reconnoisiante

bénéfices generaux ôc particuliers
H " elle a receu de vous au jourd ’huy ,

.
ayant si mal gardé les saintes rcsolu -(ions quelle auoit faites ce matin env° ftre divine présence .
Mon Dieu mon Sauueur, & le Dieu

^ mo ncccur . Yoicypeut .estrelader -
J

11*^ nuict , A le liés oit je fuis couché ,' ,eu ou ( e faisant mon jugement par -uuer jç receuray 1^ sentence de mon
H eter -
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éternité ; Ne me prenez pas, s’il VOUS
plaift , hors de vostrcgrace , Si en estât
de péché mortel .

le deteste Si abhorre tous ceux que
j’ay jamais commis , Si le deteste,par¬
ce qu 'ils ont esté faits contre vous , vne
bonté tant aimables Ievoudrois , mort
Dieu ne les jamais auoir faits , Si pro¬
pose fermement auec vostre grace . de
ne les plus commetre .

Que fi par malheur i’en estois enco¬
re à présent coulpable de quelqu 'vn , je
vous en demande pardon de tout mon
cœur , auec resolution de m'en consei¬
ller au plustost. Par l 'excès de vostre,
bonté,par les douleurs qu

'auezsouf'

ferres , & par le sang qu ’auez respafl1

du pour mcspechez , pardonnez - mo |
tous ceux desquels deuantvosycux, ^

mon luge,je me trouue coulpable ,
Amen .
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lat 4kw *Vt+
A D V I S E T

i“‘ PR A TI Q_VE SP1-
z Ritvelle povr
on bien faire l’ Oraison .

A noblesse & importan¬
ce de l 'Oraison se peut
cognoistrc en ce qu ’en
icelle vous auez l ’hon¬
neur de parler ôc con¬

fies' Uer^er auecDieu , ôc si vous apprehen -
str <

^ez viuement la grandeur & puissan¬
ts, ce d’vne si haute Majesté ôc excellente

j, ,
k°ncc,il ne vous fera pas difficilede

l0y
Vous affectionner à l ’Oraison , A de la

'
fa

^>en pratiquer, puis qu 5en icelle vous
’ efies instruit de Dicu,& aide de ses gra -

Ces en toutes vos nécessitez ; c ’est à
1

<3 uoy vous pourront seruir les aduis
suiuans , qui enseignent ce qu ’il faut
s* *re au commencement de POraison ,
durant 8c à la fin d’icelle, ôi en queltemPs il s'en faut seruir.

& H i h



sg de l ’Oraison .
Ce cjuil faut faire au commence*

ment de l ’
Oraison.

C

I :
E commencez jamais vostreOrai - v
son Mentale ou VocaIe,soit à l E' n

glisej soir ailleurs j qu ’au prealabl « «S
vous n ’ouuriez les yeux de vostre ame» C(
pour contempler la diuine Majesté à la- fi
quelle vous ailes parler ; C ’est pour - f<
quoy vous ayant recolligc àcéteffect» a
représentez - vous vn sigrandDieu tout n
enuironne de ses Ahges , ÔC lors par vst a
acte d ’adoration intérieure ôc exte- j ,
ricurej rendez les hommages que vous b
deuez à fa grandeur ; Ôc d’autant qu< c
Dieu se delplaist beaucoup de l ’am* q
qui demeure au pechc , ÔC qu ’il n* a
prend à gré la priere qu ’elle produit ) ti
faites auec douleur vn actedecontrst n
tion , en détestant tous vos péchez ; qu{ o
si quelqu ’vn vous remord la consciefl ' C
ce j vous luy en demanderez principe s;
lement pardon , en vous humiliant d<‘ C
uant fa Majesté comme indigne dl k :
vous approcher pour luy parler . E( p
dautanc que l ’Oraison est vn don dc

Dieu »

o
c
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Dieu , 8c que plus soutient en icelle
on l 3offense plustost qu ’on ne l ’appai -
se , demandez luy au commencement
la grâce de le bien prier , en luy faisant
vne offrande de vostre cœur, afin qu ' il
ne soit distrait aux affairesdu monde »
écorne vostrepriere se fait en présen¬
te de la saincte Trinité 8c de vostre bon
Ange,demandez âtiPcre qu ’ il remplis¬
se vostre mémoire de bonnes pensces ,
au Fils qu ’il esc ! a ire vostre entende-
mcnt de la lumière des veritez diuines
au 8. Esprit qu i ! en flamme vostre vo¬
lonté d ’affections fernences , &r à vostre
bon Ange qu ’il destourne les embus-
ches du mauuais esprit en cette action
St u i est si importante : Mais pour vous
aider dauantage , proposez vous de-
l,ant les yeux le Fils de Dieu fait hörn«
H1* » priant Dieu son Pere au Temple ,ou à la montagne , ou au Iardin des
Dilues , ou bien représentez vous la
*inctc Vierge faisant son Oraison en

Chambre ou Oratoire , afin que vousta chiez de l ’imiter en la vostre , la
priant que les deffauts de vostre Orai -

H z son



9o de l 'Oraison .
son soient reglez 8c supplcz par la per¬
fection des tiennes.

Si l 'Oraison doit durer long temps,
vous pourrez obseruer les aduis fui-
uans , si elle est courte souffira le pre¬
mier 8c le second.

Ce qti■il faut faire
l' Omtfon .

durant

P Vis que vous n'auez pas encoreeste
exerce en J ’Oraison mentale , quoy

que la meilleure , 8c la plus feruente ÔC
fructueuse , en attendant que lors qu ’il
fera temps , on vous donne des instruc¬
tions pour la practiquer , au moins ser¬
ti ez vous delà vocale,laquelleàla vé¬
rité , ne meritepas le nom d ’OraisonJî
en elle le coeur 8c l 'esprit ne sonteslc-
uez à Dieu ; 8c c’est la première chose
en laquelle vous deuez dauantage
prendre garde durant tout lè temps de
vostre prierre : Composez -vous done
alors auec vne modestie 8c reuerence
Interieure & extérieure,comme méri¬
te ce grand Dieu auquel vous parle?»
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Äs comme si en l ’Eglise, ou au lieu au¬
quel vous le priez , n’y auoir que luy ÔCvous : portez point vostre veut
curieusement d ’vn costc n'y d ’autrevne parlez auecpersonne sansnecesiîtc,âs encore fort briefuement : Dieu est
Vn grand Dieu , il veut eftre seruy di¬
gnement : congédiez tous autres foins,& toutes autres pensc'es pour mieux
kraiAer auec luy . Si vous vous apper -
ceuezque les distractions viennent,re -
colligez -vous , 6c remettez - vous en•^ «moire la prefence de Dieu ; renou¬
veliez les actes d ’adoration , decontri -
tion , & d ’humilitc que vous auez fait

commencement ; intermettez pourVr> peu l ’Oraison Vocale pour recueil¬li* Vostre cœur î c’est ainsi que vous
Pourrez faire au bout de chaque dixai -ne de vostre Chapelier , ou à la fin dechaquePseaume, «&s par ce moyen vous

ferez jamais long -temps distraicttoi vous auez peine durant l ’Oraisone vous retenir vny àDieu ,6c que vousentiez vostre coeur froid Äs lasche à la
dcuotion,seruez - vous de quelques pa -

H 4 tôle *



çt de l 'Oraison .
rôle » affectueuses,ou de quelquesOrai *
sons laculatoires que vous pourrez
vous former vous mesmcdans le cœur
6c si besoin est , vous les direz debou «
ehe , 6c Iuy déclarerez lapeineod vous
estes pour la secheressc de vosirecreur
en ladiuine présence,en exagérant vos
pechez qui méritent vne telle puni¬
tion ; ou bien lisez auec attention ,
quelque Iiure de deuotion , ou quelque
Oraison deuote qui vous remette en
train ; Que si vous estes seul , humiliez
vous , prosternez - vous deuant Dieu ,
baisez la terre, ou vn Crucifix auec de¬
uotion ; Sc fi apres cela Iedcgoust &
la seicheresse continue , ne vous trou¬
blez point , mais continuez à vous te¬
nir en vne contenance deuote deuant ;
Dieu , vous sentant assez honore d estre |
en sa diuine présence, comme les cour- |
tisans qui se tiennent assez honorez j
d'estre deuant le Roy,quoy qu ’ils N«
Iuy parlent point . i

Ne pensez -pas que la bonne prier«
soit de dire plufieurs Pseaumes oU ;
ChapclIets,ou d ’

employer beaucoup ;



De l 'Oraison . 9;de temps iccla : car alors soutient on
sort de l ’Oraison aussi peu csclairc ou
affectionne* aux choses diuines,com *
mc quandony estentre : cequcjedesi *
re eft que vous disiez,mais deuotement
* 2 Chapellet ÔC autreOraisons qui sont
Cst l ’honneur de la Vierge , cinqfois P4*
ter & Aue , avec la deuotion aux cinq
playes , & le Mi/erere pour vos pechez»& autres qui vous sont ordinaires , en
quoy neantmoins vous obseruere*; les
trois aduis suiuants .

’ • Que vous fassiez plus de cas de fai-
re Vne oraison courte, auecle coeur cs-
leuc en Dieu , qu ’vne bien longne auec

seule bouche ,
* • Que vous ne disiez parcoustumeles Oraisons vocales qui vous sont or¬

dinaires j mais que par la considéra*
don de Dieu , qui est présent , ou delà” eccssite que vous auez de son ayde, oude l ’

app rchcnsion que vos pechezvous donnent de vous présenter de*nant luy, vous vous excitiez tellementcn les disant , que la deuotion y soit,&
que vous en sortiez meilleur ; car il

H s faut
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faut què l ame qui a ce bonheur que de
trai der auecDieu,relïente les effeds de
ce diuin colloque .

Que vous vous accoutumiez peu
à peu de former quelques Oraisons i
Dieu , suiuant les diuers sujet* qui se
présenteront , comme seroit pour ac¬
tion de grâce des bénéficesreceus, ou
du pardon ÔC douleur de vos pechez,
ou bien la demande de son aide aux ne-
ceslïtez » tant vôtres que publiques , ce
qui vous pourra seruir de moyen pour
vous disposer vniour à quelque prati¬
que de l’Oraison mentale : 6c cepen¬
dant il sera bon parfois enTanncede
prendre quelque peu de temps pour
penser à quelque mytere de la vieoU
Passion de notre Seigneur , ou au *
quatre fins dernières , ou à vos pecheZ*

Çe cju ilfaut garder a la fin
de l’ Oraison .

NE sortez iamais de la priere, soit*
'

l ’Eglise , soit ailleurs , que vou* >
n ’ayez fait vne adion de grâces à Di <a

d â‘

i
I

I

}
1
i

«

«

»



De L’ORAïSON . §5d ’auoir eu l’honneur de luy parler î &
l ’adorant de tout vostre coîurj deman¬dez luy pardon de vos irreuerences»
distractions , A autres manquemens
que vous auez commis en le priant , <fe
ce par le mérité des Graisons,que le
FilsdeDieu &lasaincteViergeontfait
en ce monde ! demandez luy à la fin
qu ’il vous ayde , pour ne l ’offenser
point, & la grâce pour l’aymer Si le ser¬
vir , ctr s ’il y a quelque chose particuliè¬re dequoy vous ayez besoin,ou queVous souhaitiez deuantage propo¬sez la à sadiuine Majestc , auec confian¬
ce de l 'obtenir pour sa plus grandegloire.

Sortant de l ’Oraison auecl ’esprit de
Dieu , ne vous exposez point inconti¬
nent à des discours inutils , retenez les
plus qu 'il vous fera postîble le senti-
îNentdedeuotion , que Dieu vous aura
communique,car celuy qui s ’est appro¬che du Soleil , il en retient quelquelemps , A ja lueur Si la chaleur.
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§6 De l ’Oraison .

7) h temps duquel il faut faire
Oraison.

LE premier temps est le matin à vo*
stre premier rc'ueil,auant que de

s’occuper à aucune chose,ny de traitter
auec aucune créature ; car Dieu méri¬
te bien qu ’on luy donne les prémices
de la journée : donne ? luy donc les
prémices des vostre entendement pen¬
sant à luy, de vostre volonté '

par des af¬
fections amoureuses entiers luy , de
vostre langue,faisant quelgpremière
parole qu ’elle prononcera soit luy , de
vostre main , faisant auec icelle le signe
de la Croix , de tout vostre corps, s ’hu¬
miliant Se prosternant deuant fa diui-
neMajesic, Bref faites que Dieu soit le
premier seruy de vostre ame & de vos
tre corps : Si vouspouuc ? commodé¬
ment prendre quelque temps apres eP
tre leuc , pour prier Dieu a genoux ,
c ’est le meilleur ; que si vous ne poU- j
uez , faites vostre prière fur le lict auaNl
qu ’aucun vous voye ou vous parle.

Le second temps est la Messe,à \v * ar
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de l ’Oraison . 97
quelle faut apporter vne dtuotion ex¬
traordinaire , pour 1‘ incomprensible
grandeur de ce mystère : la façon auec

>* 1 laquelle vous la dette ? entendre , vous
le » esté enseignc'e auparauant .
tr Le troisiesme temps,c ’est le soira -
i- uant que de vous coucher, faisant l 'e-
:s Xanten de vostreconscicnce, ôi faisant
:s Vos Oraisons , afin que comme par la
i* ptiere du matin , Dieu a donne fa bene-
f- Action à toutes vos œuures , ainsi cel¬
le les du soir impetrent le pardon de tou.
re tes vos fautes.
le On peut csleuersontmiràDieuen
ie Quatre temps , , Lors que Dieu vous
J * assiste pour venir à bout de quelquei- ^icn que vous desires , ou qu ’ il vous a
le fait quelque bénéfice , soit spirituel ,is- *oit corporel , i . Lors que vous coin.
t‘ ^ encez quelqueceuure d ’importance,
:s- commc vne réconciliation , le choix de
jt, ; Suelque estât ou condition Ecdesiasti-
ü'

] Suc ou séculière -, ôi semblables ocu-
i\ l 0res qui sont de conséquence , ausquels
» " 's a bien du danger d’eitre trompe
If ans 1 assistance Diuine . Lors queVe

J VüU *



9b De l ’Oraison .
vous estes en quelque danger , ou du
corps > ou de l ame . 4 . Lors que vou»
estes combeen quelque pechc', afin que
soudain par la priere que vous fereX, ,
Tarne soit nettoyée,en demandant par¬
don à Dieu, Si la grâce de vous en con¬
fesser.

Deuant l '
Oraison.

MON Seigneur Jesus- Christ , jede'
Grc pour vostre honneur vous o-

bdr auec humilité , vous seruir auec6'
deîicé » yous louer auec pureté , en

Tvnion de cette parfaite attention , a*
uec laquelle vous auezpric & loue vos'
tre Pere fur terre : Aydcz -moy de vos'
tre grâce , dautanc que sans vous je n*

peux rien.
jî la fin de f Oraison.

BOn Iesus , soyes moy propice , qn1,
suis vn panure pécheur , je vous re¬

commande ce mien petit seruketo ^ !
distrait Si attiedy , pour estre corrigé)
Äs purifie au feu diuin de vostre cce^{\
de/t oulanr le miel de douceur ; le vo l1*

F
‘I
f

1 offre,mon Dieu,pour le salut de to^ !>
en

1<
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de l 'Oraison . 99
en lvnion de cette tres -parfaite atten .
lion , en laquelle fur terre vous auez
prie ÔC loîic vostre Pere eternel , Re-
ipondez 6c satisfaitcs >Seigncur,je vous
supplie , 6c suppléés entièrement pour
moy .

ADVIS SP1R1TVELS
POVR LA PRACTI -

que de la Confession
Spirituelle .

îOmmc il y a deux sortes de
Communions , l ’vneSacra -

_ mentale & Lautre Spirituel -
^ e ; aufiï y a il deux sortes des Con¬
fiions , l 'vne qui est Sacramentalc ,
Sui se fait à Dieu en présence du Pre -
* re > lequel comme son Lieutenant

escoute , Sc nous absout : l ’autre
spirituelle,qui se fait deuant Dieu feu -
curent , en s ’accusant en sa présence ,
e kout ce en quoy l ’on croit l ’auoir of -
enf comme l'on feroit en la Sacra -

rïlencale , s’excitant aux mesmes afkeo
I » tions
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